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Le fait est que M. Mercier a reçu deux fois les mêmes sommes pour payer

la même dette ; une fois en les empruntant et une fois en les recevant de ceux
qui les devaient.

—A combien s'élèvent ces sommes encaissées deux fois ? > .

—A $783,000, se divisant comme suit :
—

Heçu d'Ontario, pour intérêt sur le fonds des écoles
communes $100,000

Arrérages des taxes sur les corporations commerciales. 558,000
Kéglement de la dette de Montréal 125,000

$783,000

Donc jusqu'ici le régime Mercier a coûté à la province de Québec :

Déficit en argent $2,221,100
Sommes encaissées deux fois 783,000

$3,104,100

>»Ça devient sérieux ; est-ce tout mon garçon ?

—Pas encore. En 1885-1886, la dernière année complète administrée par les

conservateurs les dépenses à même le revenu ont été de $3,032,607, M. Mercier

qui voulait faire grand a commencé par agrandir ce chiô're des dépenses.

Ce que M. Mercier a dépensé de plus que les conser-
vateurs. • -

—Pas possible ! Comment, alors que les libéraux nous disent, quand ils parlent

contre les conservateurs, que la province marche à la ruine, qu'elle se dépeuple,

ils augmentent les dépenses I j'aurais cru que les dépenses devaient dimi

nuer avec la prospérité et la population.

—Vous avez raison, mais les politiciens ne sont pas forcés de raisonner

honnêtement. Enfin les dépenses ont été comme suit :

1887-88 $3,365,032
1888-89 3,543,618

1889-90 3,881,672

1890-91 Estimé , 3,425,645

... , $14,215,967

Les conservateurs étaient parvenus à faire baisser les dépenses à $3,032,607;

Quatre années de leur régime auraient occasionné une dépense de $12, 130,428,

Soit avec les dépenses du régime Mercier une dififêrence de $2,085,539.

Qui ^outé au déficit précédent $3,104,100,

Donne jusqu'ici comme pertes pour la province sous le régime

Mercier » $5,189,639


